
JP du 14 octobre 2018. Le cléricalisme… Sommes-nous concernés ? 
 

Projection de la vidéo de Guillaume GOUBERT (journaliste à La Croix) 

https://www.youtube.com/watch?v=9S5SQ3S7q6w 

 

Puis introduction des 6 approches 

 

 

1. Mettre les prêtres à leur juste place  Animation Bruno 
 

« Le Seigneur se souvient de la promesse faite à nos pères : « Il disperse les superbes. Il renverse les 

puissants de leurs trônes, il élève les humbles. Il comble de biens les affamés, renvoie les riches les mains 

vides » (Lc 1, 51-53) ; et nous ressentons de la honte lorsque nous constatons que notre style de vie a 

démenti et dément ce que notre voix proclame. » (Lettre du pape François au Peuple de Dieu) 

Comment voyons-nous les prêtres, les évêques que nous connaissons ? Mon approche vis-à-vis d’eux 

cherche-t-elle à considérer plutôt l’homme ou plutôt la fonction ? Quelle est cette approche et pourquoi 

l’ai-je choisie ? Est-ce j’utilise des « titres » comme « monsieur l’abbé, Monseigneur, Père » et quel est 

le sens que je leur donne ? Qu’est-ce que j’attends de ceux que j’appelle ainsi ? 

Y-a-t-il des attitudes, des postures, des discours de la part de certains prêtres ou évêques qui me 

dérangent ? Pourquoi ? 

Y-a-t-il des attitudes, des postures, des discours de ma part qui placent prêtres et évêques sur un piédestal 

ou dans une catégorie à part. Pourquoi ? 

 

 

2. Mettre les laïcs à leur juste place 
 

« Il est impossible d’imaginer une conversion de l’agir ecclésial sans la participation active de toutes les 

composantes du peuple de Dieu. Plus encore, chaque fois que nous avons tenté de supplanter, de faire 

taire, d’ignorer, de réduire le peuple de Dieu à de petites élites, nous avons construit des communautés, 

des projets, des choix théologiques, des spiritualités et des structures sans racine, sans mémoire, sans 

visage, sans corps et, en définitive, sans vie. » (Lettre du pape François au Peuple de Dieu) 

La place de chacun et chacune dans l’Eglise, sur la paroisse, est-elle attendue, désirée, espérée ? Est-elle 

empêchée ? Comment chacun est invité à ne pas « s’accrocher » à son service pour qu’il ne devienne pas 

un « pouvoir » qui le fait devenir indispensable à la bonne marche de la paroisse ? Ce service a-t-il une 

échéance ? Laquelle ? 

Ai-je le souci d’aller vers celui qui ne me ressemble pas (autre milieu social, âge, origine, langue, 

culture…) pour l’inviter ou l’aider à prendre part à la vie de l’Eglise ? 

Notre paroisse permet-elle de faire une place à chacun ? Laquelle ? Est-ce que cela contribue à la 

communion, l’unité, la fraternité ? Pourquoi ? Comment mieux faire ? 

 

 

3. Rappeler l’égalité de tous devant le baptême 
 

« [Le cléricalisme] tend à diminuer et à sous-évaluer la grâce baptismale que l’Esprit Saint a placée dans 

le cœur de notre peuple » (Lettre du pape François au Peuple de Dieu) 

« Tous, dans le Christ Jésus, vous êtes fils de Dieu par la foi. En effet, vous tous que le baptême a unis au 

Christ, vous avez revêtu le Christ ; il n’y a plus ni juif ni grec, il n’y a plus ni esclave ni homme libre, il 

n’y a plus l’homme et la femme, car tous, vous ne faites plus qu’un dans le Christ Jésus. » (Ga 3, 26-28) 

Est-ce que j’exerce ma liberté, ma dignité de baptisé en faisant des propositions nouvelles, en prenant des 

initiatives (groupe biblique, de prière, initiative solidaire…) pour la communauté chrétienne ? 

Comment est-ce que je perçois la « hiérarchie » de l’Eglise ? Des rôles et des missions prédéterminés pour 

chacun ? Une soumission ? Une communion ? De la synodalité ? Une nécessité d’ouverture ?  

« Pour vous je suis évêque, avec vous je suis chrétien » (saint Augustin) Comment est-ce que je comprends 

cette réflexion ? Le sacrement de l’ordre est-il moins important que celui du baptême ? 

https://www.youtube.com/watch?v=9S5SQ3S7q6w


4. Organiser des lieux de débat dans l’Eglise  Animation Raphaëlle 
 

« Personne n’est sauvé seul, en tant qu’individu isolé, mais Dieu nous attire en prenant en compte la 

trame complexe des relations interpersonnelles qui s’établissent dans la communauté humaine : Dieu a 

voulu entrer dans une dynamique populaire, dans la dynamique d’un peuple » (Lettre du pape François 

au Peuple de Dieu) 

Y-a-t-il des lieux de débat dans notre paroisse (hormis aujourd’hui !). Est-ce que j’y contribue ? De qui 

en vient l’initiative ? A quoi servent-ils ? 

Ai-je déjà participé/reçu en Eglise un « enseignement » ? Cette parole descendante était-elle suivie d’une 

parole montante ? De possibles propos contradictoires et d’un débat ? Est-ce souhaitable ? A quelles 

conditions ? 

Des « sensibilités » religieuses différentes coexistent dans une même paroisse. Est-ce une chance ou une 

difficulté ? Est-ce que cela me gêne ? Est-ce que j’entre facilement en dialogue ? Pour comprendre ? Pour 

convaincre ?  

« Qu’est-ce que la vérité ? » (Jn 18,38). Notons qu’à cette question de Pilate, Jésus qui s’était présenté 

comme « la vérité » (en Jn 14, 6) ne répond pas… Qu’est-ce que cela m’inspire ? 

 

 

5. Utiliser sa liberté de parole  Animation : Benoît 
 

« Leur cri a été plus fort que toutes les mesures qui ont entendu le réprimer ou bien qui, en même temps, 

prétendaient le faire cesser en prenant des décisions qui en augmentaient la gravité jusqu’à tomber dans 

la complicité. Un cri qui fut entendu par le Seigneur en nous montrant une fois encore de quel côté il veut 

se tenir. » (Lettre du pape François au Peuple de Dieu) 

L’Evangile parle de la « correction fraternelle ». Qu’est-ce que cela veut dire ? Est-ce possible en 

paroisse ? A quelle condition ? 

Est-ce qu’il m’arrive de restreindre ma prise de parole en Eglise ? De m’écraser ? Pourquoi ? Aurais-je 

besoin de mieux me former sur la Bible et son interprétation, sur les fondamentaux de la foi ? L’ai-je 

demandé ? 

Dire son désaccord avec telle ou telle initiative prise par un prêtre ou l’équipe d’animation, est-ce leur 

manquer de respect ? 

« C’est pour que nous soyons libres que le Christ nous a libérés. Alors tenez bon, ne vous mettez pas de 

nouveau sous le joug de l’esclavage. » (Ga 5, 1) 

« Vous, frères, vous avez été appelés à la liberté. Mais que cette liberté ne soit pas un prétexte pour votre 

égoïsme ; au contraire, mettez-vous, par amour, au service les uns des autres. » (Ga 5, 13) 

Ces deux versets de St Paul me parlent-ils ? 

 

 

6. Donner des responsabilités aux laïcs  Animation : Nicole 
 

« Tout ce qui se fait pour éradiquer la culture de l’abus dans nos communautés sans la participation 

active de tous les membres de l’Eglise ne réussira pas à créer les dynamiques nécessaires pour obtenir 

une saine et effective transformation. » (Lettre du pape François au Peuple de Dieu) 

Y-a-t-il suffisamment de laïcs en responsabilité sur notre paroisse ? Cette responsabilité est-elle minime, 

ou importante ? Comment multiplier les appels, donner des rôles ou des responsabilités là où il semble ne 

pas y avoir de besoins ?  

Ai-je déjà été appelé à un service ? L’ai-je accepté ? Pourquoi ? 

Me suis-je déjà proposé pour un service ? Ai-je été entendu, accueilli, compris, envoyé ? 

La responsabilité est-elle réservée aux prêtres ? Qu’est-ce qui permet et qui empêche d’avoir une 

responsabilité en Eglise ? Y-a-t-il des contre-indications : Divorce, homosexualité, manque de 

compétence, de formation, de disponibilité, de foi ? 

L’ordination apporte-t-elle la compétence ? 


